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Thérapeutique Médica1e

La thé~rapeutique ell vingt médicaments

P'ar Mil[. 1111chard et iiessin.ger

L'AiýSBNIC

Une double règýle coiimnie l'ac1iniistatioi dle l'ar-
senic; s.on emiploi dans les miialadies inifectieusFes exige l'ul-
gage des produits les plus 'toxiques, comnposés miinlérautx
(ac-ide aréiuliqueur de iovler). Lorsqu'il ne s'agit
que (le 'tonifier l'iganîisine, les produits 'les moins to-xi-
ques suffisent, -coinposés organiques i(cacodylute de soude,
arrhénial ou mnonmêthry--xrsinate die soude.

La double action imjtifeiueet rccor.4ituaitte coin-
prend- 'lensenible -les propriétés têputiusdont dis-
Pose l'arsenic. Une 'action caustiqueý est exercée par cor-
tains composés (lcide arsénieux) et utilisée dans le rit-
nient des canic'roïdes. Anhi-inifeetieuxy, c'est le médicament
spécifique, ce semble, de la tr-ypauioso-miase (maladie dut
som.meil ?; 'a-toxyl, ou1 alarsinkite de eoude, commoé '-

senical toXiq-ýme, off-re, d'ans l'espèce, les gaoeantie les Plus
sflresi Dans l'a, leucéiei, cette miala.di e sans doute infec-
tieuse, l'arsenic, sous frme cle -liqueur dO Fi.o1aeu. 'amèléne
des; amtréliorationis ;uuîTrenutite, 'alors que le cacedylate de
sondie, 1 dm'ontîvasue-soude (-,rrlîéna'l) ne font

*alsolumient rienl. -u -ontluilie, dans l'a tuberculose, la sy-
-phiilios, le paludisme dont 'le spécifique, iiu moins po-ur' des

deux dernières, est connu, le cacodylate de soude, l'arséniate
(1db soude produisent do-s leffets. reconstituants manifÉestes.

Mais des sub1staqices, plbms toxiques Ir trou'vent, égalemlent eni-
'ploi. Si le 'eicoçlyla-te de souide, 'larVéniate de sonide relèvent

les 'force, laexy exerce une action 'aubùipmmsivaiire sur le
tÎ'ôpo-nèline d'O In.syjihli.lis. Bn sorteO que les deux propTiét&s:

anitunifectieuise et réparaitrice aèe>ýniMblt -leurs effets. ULne
autre maladie ifceu:'la ehýV, '~ U. égalieeït op-po ser lané air reiale; mais il feiLt atteindr e
des, tom.ques et le remède peut devenir: pire que. le niai.

'1.action tonique et antiinifectieuse de l'artsenic semible
eynprun1ter ýsa raison -d'activité à ;sa répercussioni sur les or-
ganes héinatcopoiétiquoer. L'arsenice détruirait 'les globules
sanguins lbhin's et rougres; il 'agirait à 1& fon. des rayons
X. *Or, cette destruacton -des. globuiles, bl,àca met en liberté
les feranents lecctie qisont des -agents imicrobicides
* ede plus, le processus réparat-eur qui fait suite explique

l'action favoirable sur 12 nutritioet- La, destruction globu-
-aire- est sans doutie plus iactive avec-les 'substances emreni-

céstxiques; de là leurs, effets supérieurs. Avec les subs-
'tanceýs -ars3enicales: moins teoiques.. or., charéhe moins- la de-
truction. .globùd-laiÉe intense et, partant, la. mise en liberté

err*.miits leucocytaires, que, là répaxation, laquelle peut

Quoi qu'il u oit.su 'eft la érniosugd
ne, toutes Ieff fonctious sont ctiniiul6eo-. Lýztpptit est .~l

leu, l pods uguentela cirùIdlatitiu est plui énergique,
V16liéntoee plus 1)waate. Mais il y at bien dI*Hdvrgnv

sur lc ilécaniiisime l"1113 our bieauvoup,Ianicet
conisidéré toiiii' un ni<)clérateur d-ci échaugesorg~iu~

ýC'esqt une opinion (lcrs e lat preilière. Pilt.-étre- l'Otr-
tenlte vurait-elle posih i Pl 'odtpblt Li, fo~i1ii-e 'Îl M.
le Pýr A. 1?obin. à etavoir que lei; 6eluingtes. oi-,giiuiqiessonit
diminlués .à faibles aosesq ('ilus de 5) millrr.isel'uù defl soui'-sénite d sode par 2 1. leuresý) ett àcééé a doý«S pluts
élevées (plus dle 5 n1illigrtammeis (lxéaae 'Soude ptrr
2-1hue) dum,ru( m&baueu s èdent ûX d.osEf

élevées dos8 actions oFppOFsées à cellki qu'ils r-I41in a doFes
]iflufliics. Il e'n ~ra.t (le i(ne pou.n -litriFeaic. Il Cuve

claI:jt dle connutre les effete que ces deesdiférenttes- exer-
cent sur iles destruc(t.ionsgoirs et si la 'valàilbilité, clo.q

oxdaiosne d6pend pius (le cette 'action. profondle. Les
docu nion ts suf-fisants iiianqu ent qui awttoriseî'aient ré?.r

Nous icprn e s dlonniéw, tr à ttoca nou, étudo-
rons: o F'aetionniîueet'u' 20 'U1Coion réaarc t
sur la nutrition, *3o Vîactionl sûr la respilation, 4o l'action

b I Uf Acinht&ûieue C'stst'o l'ans lat ia-
7adie du solin mcii rpnoo ae que ]'iUý;nie muiontre
iule su0r1a1 cfliaié taoy uailril1atý dle-salude, -au contr i'cqde etres Cmpss'asiax orgra-
niques, qui setpeu dangeucux, osdede réeOlltt.rorTêé
toxiques. 'On l'emploie -lux closes de O gr. 50rpééstu
les dix ou -quinz~e jours, un injectilnsnsctaét

Qpani 'f à'l'ati(on préventive de E aoide à-ïEénie'ux sur la
tr3ypantisoniiRe en réalité, elle eerait nulle.

Dans la sy7'1s allopeau ua obtenu des. né,uitats saX-
tisfaisants, miais au prix de -dangers 'réels. Apr% , une doFe
quotiiilicnne, voire biqueritidfienne, ie \0 gr. 50clatx, il a.

,eu à (dépl*ortr une proportion con sidérable d'intoxicautions
M1 0-0): douloirs abclouinaleo, n-ausées,, vomiran1zflenlte,

diarrhée, refroidisememrt des 'extréiiftS, , Jipr.tl-mies. Aux
doses inférieures îî 1)gr 50,; ýê remuède Wngyit pas. ou il -est.
inefficace ou il ýex)cse à de ecdn. wvnons aut rer-
cure Pl-us mdaninable cet qui a: ùùi isûs lruvp.m tout était
de. -cause, il fisut;. y recouir, nRinie -avec le0 traitemientpa
I'atoxyi, (3 injectionis àquaneuitlurs itrvl,
de- & r. 75, de 0, m'. <30;O g. 50'). M. Taipa osih
concu.rreinment un traitemlen-t ano-r4eulelt de dèuix' moie.
Alors, pourquoi 4atxyl.?

Le paludisme se roit '0pipeser- Mareenic '9 titre -du re-
cositatetdanmpraiaie.La.,eod .xia-o estdélaissée. Sans. do1te,ý jais Boudin.ésj aiidr' % quel-

ques résu4hiats a-vec ýseS hautes closes, *daide areénieux (
g4% 10), aidées de eon'if t clua régIrime iab-mentàire; ii
des accidents gastro-intestinaux Guï'ven'a.ient qu iffain
interrompre la médication. Plus- Técenilmnent,M A. -
fier a tenté, vainemienlt de repré_zezner de -codklyate- de:sou'de
et Vàa'rthéhal -comme des.sic arsd a unn.Csaé
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